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Colza 

Les récoltes se terminent en secteurs ou 
situations tardifs. Les rendements sont fai- 
bles et très hétérogènes en liaison avec le 
comportement des parcelles vis-à-vis des 
excès d'eau enregistrés tout au long de la 
campagne et plus particulièrement en mars. 

Récolte 2001 et maladies des 
tiges et du pivot 

Les pieds secs : 

La plupart des pieds secs observés à la 
récolte proviennent de pourritures de pivot 
provoquées par lastagnation excessive d'eau 
au printemps. 

Le phoma qui est habituellement la maladie 
fortement responsable des pieds secs n'est 
pas en 2001 le facteur explicatif des 
dessèchements précoces. C'est ainsi que la 
hiérarchie des sensibilités variétales semble 
ne pas être respectée : par exemple des 
variétés telles que Cando ou Canary clas- 
sées comme très peu sensibles au phoma 
(TPS) ont exprimé de forts taux de pieds 
desséchés. 

2001 nous donne uniquement des indica- 
tions sur la rusticité et capacité de tolérer 
une longue période de saturation des sols 
des variétés les plus cultivées. Par contre, 
vis-à-vis du phoma, nos essais de lutte chi- 
mique menés en Meuse ne donnent aucune 
indication. C'est toujours le choix variétal 
qui s'avère le moyen de lutte contre le phoma 
le plus judicieux (voir la brochure Colza 
d'hiver - mai 2001 du CETIOM). 

Le scié rôti nia, comme annoncé précé- 
demment, s'est avéré plutôt discret. Notre 
recherche de sclérotes à la récolte se ter- 
mine. Elle a parfois été laborieuse, mais 
nous devrions pouvoir compléter utilement 
notre connaissance géographique de la ré- 
sistance à la carbendazime. 

Signalons, dès à présent, que les parcelles 
les plus touchées cette année (10 à 20 % de 
pieds sclérotiniés) sont en général des col- 
zas ayant reçu une protection fongicide à 
base de carbendazime seul. 



Limaces 

Les pluies de juillet engendrent une forte 
activité des limaces. En vue des prochains 
semis, il convient d'évaluer les risques 
avant le semis. Il faut surtout détecter les 
parcelles qui nécessiteront une intervention 
avant ou lors du semis. 

Les conditions climatiques actuelles sont 
favorables pour observer l'activité des lima- 
ces dans le cas où nous sommes derrière de 
l'orge d'hiver : la levée des repousses est 
rapide et les orages apportent l'humidité 
nécessaire aux limaces. Derrière un précé- 
dent blé, l'opération sera plus délicate, à 
moins que des dégâts sur feuillage en 
montaison aient été observés. Le repérage 
des espèces de limaces présentes et du ris- 
que parcellaire peut faire appel à plusieurs 
techniques, mais elles nécessitent toujours 
une séquence climatique humide. 

- L'observation directe de l’activité doit être 
réalisée tôt le matin ou après une pluie. 

- Le piégeage fait appel à un objet qui 
permet de gar der la surface du sol humide et 
à l'écart des rayons du soleil (tuile, carton 
ondulé, humidifié et placé sous un sac plas- 
tique, piège Bayer). Quelques granulés 
d’anti-limaces (mais pas trop) augmentent 
l'attractivité du piège. 

- Le traitement localisé donne une idée du 
niveau des populations grâce aux cadavres. 

Une fois le repérage réalisé, le choix d'une 
stratégie s'avère parfois difficile, car chaque 
parcelle possède un équilibre entre espèces 
(grise et/ou noire) et surtout les différences 
d'efficacité entre dates d'apport varient d'un 
essai à l'autre, en fonction des séquences 
climatiques et du travail du sol, tandis que 
l'apport avec la semence n'est pas toujours la 
technique la plus pertinente. 

En parcelle à risque, l'application d'un anti- 
limace de surface au semis (voire quelques 
jours avant) reste la technique de base, 
tandis qu'une surveillance attentive est de 
rigueur durant la phase germination -levée 
sur l'ensemble des parcelles. 
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Désherbage 

En colza, les années se suivent et malheu- 
reuseirent apportent peu de nouveautés 
en matière de désherbage. Il convient 
donc de poursuivre les programmes habi- 
tuels tout en profitant des légers plus 
apportés par les produits les plus récents : 
Nimbus etColzor trio sur sisy mbre, Colzor 
trio sur géraniums (dans un programme 
avec triflurahne). 

Le désherbage, en éliminant la concur- 
rence des adventices, est un élément de la 
bonne implantation du colza. Si possible, 
réalisez un "faux semis" à la récolte du 
précédent, afin de faire lever un maxi- 
mum de mauvaises herbes. La stratégie 
est à raisonner selon la flore susceptible 
d'apparaître dans la parcelle. 

En Lorraine, un programme associant 
différentes matières actives (pré-semis 
puis post-semis pré-levée) est nécessaire 
pour assurer une bonne efficacité sur la 
flore locale. En effet, les désherbants de 
post-levée sont peu ou pas efficaces sur 
dicotylédones et il convient d'employer 
un pré-semis avec incorporation au sol. 
Rappel sur les produits utilisables 

- En pré-semis, la trifluraline (Tréflan) 
permet une bonne maîtrise des 
dicotylédones classiques (véroniques, 
alchémille,...), lenapropairride (Dévrinol) 
ayant une action plus intéressante sur 
géranium et matricaires. 

- En post-semis pré-levée, le choix com- 
prend Butisan, Noval (gaillet, euphorbes) , 
Colzor (cap selle, gaillet, passerage, 
sysimbre), Colzor trio (gaillet, géraniums, 
laiterons, sisymbre) et Nimbus (gaillet, 
laiterons, sisymbre). 


Maïs 


Pyrale 

Il est désormais trop tard pour intervenir 
chimiquement sur les larves de pyrale qui 
pénètrent actuellement dans les tiges (les 
premières éclosions ont été observées le 
10 juillet). 

Le vol a été de faible intensité, mais la 
période fraîche et humide de juillet a été 
favorable à la fécondité des femelles et h 
l'arrivée à terme des oeufs déposés sur les 
feuilles. Les attaques seront sans doute 
faibles à moyennes dans la majorité des 
situations, mais il n’est pas impossible 
que ici ou là un champ soit plus fortement 
attaqué, car localement nous observons 
encore des pontes fraîches. 

Si tel était le cas dans l'une de vos parcel- 
les, pourriez-vous nous le signaler pour 
notre enquête d'automne et pour notre 
cage d'élevage. 

Tél -.03.83.30.41.51 
Fax : 03.83.32.00.45 

Pucerons 

Les populations sont inférieures aux seuils 
de nuisibilité. La présence de nombreux 
auxiliaires (chrysopes) devrait suffir à 
maintenir les colonies actuelles à ce ni- 
veau. 

Toute intervention chimique est décon- 
seillée et pourrait avoir l'effet contraire à 
celui recherché à cause de l'impact sur Ja 
faune auxiliaire. 

Cicadelles 


Des décolorations parfois importantes 
concernent les feuilles basses : elles pro- 
viennent de piqûres de cicadelles (adultes 
et larves de Zyginidia scutellaris). La 
nuisibilité de cet insecte ne s'exprime que 
lorsque la feuille de l'épi femelle est tou- 
chée, ce qui n'est pas le cas actuellement. 


De plus, les populations ont habituelle- 
ment tendance à régresser à partir de la fin 
juillet. 


Céréales 

Les orges d'hiver sont récoltées et les blés 
devraient l'être rapidement si les condi- 
tions météorologiques deviennent plus 
favorables. 

Les premiers résultats enregistrés dans 
nos essais orge montrent ce que nous 
avions craint durant la saison : 

- Rendements moyens avec de fortes dis- 
parités dues aux conditions climatiques 
et agronomiques défavorables. 

- Ecarts de rendement importants entre 
les traités et les témoins souvent situés 
entre 15 et 20 q. Ces premiers résultats 
montrent la nécessité sur variétés sensi- 
bles des deux applications à forte dose, 
l'application unique (ou de plusieurs do- 
ses réduites) étant le plus souvent infé- 
rieure. 

Sur blé, il est encore trop tôt pour faire les 
premières analyses, nos essais n'étant pas 
encore récoltés. Des vérifications en la- 
boratoire, faites sur épis échaudés 
partiellement, montrent l'absence de 
fusariose qui n'a pu se développer faute 
de conditions favorables (absencede pluie 
au moment de la floraison). 

Les épis blancs et le mauvais remp lissage 
de certains d'entre eux sont, le plus sou- 
vent, la conjugaison de plusieurs phéno- 
mènes : 

- Présence de piétin verse et autres mala- 
dies du pied. 

- Mauvais enracinement des blés du fait 
des fortes pluies du printemps et du 
compactage de certains sols. 

- Manque d'eau dans la couche superfi- 
cielle du sol dans le courant du mois de 
juin. 

- Manque de luminosité au cours du prin- 
temps. 

Féveroles 

Dans certaines parcelles, la fin de cycle 
est accélérée par le complexe parasitaire : 
rouille, anthracnose. Des nécroses 
racinaires sont parfois observées surtout 
en sol compacté. 



Cette édition annule et remplace l'édition de juin 2000, elle sera valable jusqu'en juin 2002 
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APRES UNE CEREALE D'HIVER DESHERBEE ET DETRUITE 
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